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 CORONA VIRUS surgit au moment où nous 

nous apprêtions à célébrer  la victoire sur 

EBOLA dans les KIVU  

  De cette pandémie à caractère international 

naissent 

nouvelles mentalités [méfiance envers autrui] ;  

appareils et Business « nouvelle génération »;  

Un néologisme [ gestes barrières ; confinement--

(dé&ré) confinement ] 

 Chacun a mis du sien pour tenter d’inventer 

protocole/remède/astuces/vaccin  en vue de 

nous sortir de l’IMPASSE   

 



 
 
 
 
 
 

Médias, réseaux sociaux, gouvernements, entreprises, leaders, 

artistes, société civile, personnalités diverses , tout le monde a 

contribué à la lutte contre la propagation du COVID 19   

 
 



 
 



 
  De nombreux gagne petit en Afrique se sont moqués de la 

pandémie, malgré leurs situations 

 A Kin des vidéos ont circulé pour dire que c’est une histoire de 

gens qui voyagent par avion, des fortunés dont les enfants étudient 

à l’étranger  

 Les gouvernements dans le monde ont montré les limités dans la 

gouvernance sanitaire  

• Beaucoup de pression du monde des affaires pour arrêter vite avec 

le confinement  

• Certains dirigeants qui doutaient du COVID 19 ont fini par être 

testé positif et mis en confinement  

• Au Burundi, zéro cas testé donc zéro cas atteint . C’est le pays de 

Dieu. Corona n’avait pas sa place là-bas.  

• En Tanzanie, le président s’est opposé à l’idée de fermer les églises 

[maisons de Dieu] seul capable de nous sauver du fléaux   

• Au Rwanda pas de vélo, de moto, de véhicule en circulation. 

KIGALI est isolé des provinces  

 



 

  L’Afrique reste le continent le moins touché après 
l’Océanie  

 

D’après  les chiffres publiés le11 août 2020 par OMS  

 

 + 1.000.000 de cas de COVID 19 en Afrique avec  

       745.000 guéris et 23.000 décès signalés dont  

           9.538 cas positifs et 225 décès en RDC 
 

Le 15 août 2020, prof. MARY TEUW NIANE précise  

 

 Sur 1000cas testés positifs dans le monde, 52 sont en 
Afrique  

 Sur 1000 décès liés au COVID 19 enregistrés dans le 
monde, 31 sont en Afrique  

 Le taux de létalité de COVID 19 en Afrique reste inférieur 
au taux mondial: 2, 21 % contre 3,65 %  

 
 

 

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                              
 



 
 



EN 4 MOINS APRÈS L’ARRIVÉE DE COVID 19 

Solon le  journal LE MONDE  (29 JUIN 2020)     

                 

 l’Afrique [ 17% de la population mondiale ] ne comptait que 2 % 

des morts de COVID 19  

 La diffusion est plus lente 

– 1 personne/4000 a été contaminée en France jusqu’au 20 

juin  

– 3 fois plus aux USA  

–  10 fois moins en Afrique [ RSA restant tout de même la zone 

la plus touchée ] 

 La mortalité est bien plus faible 

– Avec 9600 décès recensés [ 28 juin ]  l’Afrique est à 2,6 % de 

mortalité  

–  Face à globalement 5% de mortalité tous continent 

confondus (soit 4,39% au Brésil, 5% aux USA et 15% en 

France ) 

 

 

 



 

  Les modes de vie avec moins de 

déplacement;  

 Une population jeune; 

 Faibles taux de pathologie aggravante 

[ hypertension/ diabète/pathologies 

cardiaques  ] peuvent justifier ces 

records 

 Auxquels on peut ajouter les cas 

invisibles, non consultés  

 



 

 

 À cause des conséquences 

économiques du COVID 19 

–50 millions d’africains pourraient 

basculer dans l’extrême pauvreté  

–  la RDC [4ème pays le plus peuplé 

d’Afrique ] pourrait connaitre 

l’extrême pauvreté  à proportion de 

2,7 à 3,4 millions de personnes  pour 

une population estimée à 90 millions  

–Alors que la RDC compte déjà 72% 

d’habitants vivant sous le seuil de 

1,90$/jour  



 
 

 Selon les prévisions de la BAD, 425 

millions de personnes vivent sous le 

seuil de pauvreté en 2020 en Afrique  

(avec moins de 1,90$/jour)  

 L’impact du COVIS 19 devrait 

largement aggraver la situation  

 Quoi qu’étant le continent le moins 

touché, l’Afrique est touchée par la 

crise mondiale entrainé par l’épidémie. 

 Entre 28,2 et 49,2 millions d’africains 

pourraient basculer dans l’extrême 

pauvreté en 2020 & 2021 



 
 

• La BAD a anticipé des récessions 

économiques pour l’Afrique : contraction du 

PIB de 1,7% à 3,4% en 2020, soit une perte 

de 5,6 à 7,3 point par % aux prévisions de 

croissance avant COVID 19  

• Pour la BAD, entre 24,6 et 30 millions 

d’emplois seront perdus en 2020 

• Le FMI a évoqué fin juin une récession de 3,2 

% en 2020 pour l’Afrique subsaharienne et 

une baisse des revenus des habitants à leurs 

niveaux de 2010 



ESSAYONS COURAGEUSEMENT DE MESURER 

L’IMPACT DU CORONA VIRUS   

 La limité de notre système sanitaire  

 nos incapacités financières difficiles à 

remonter 

 Les conséquences des nouvelles 

habitudes   



 
 

 Nous avons été soumis à un Etat 

d’urgence sanitaire, 6 fois prorogé  

 Écoles, églises, commerces ont été 

fermés 

 Le nombre des personnes, strictement 

réduit pendant les rassemblements  

 Frontières fermées aux voyageurs  

 Employés soumis au vidéo travail 

sinon mis au chômage  

 Les locataires échouent d’honorer les 

loyers   



La méfiance s’est installée entre nous   

AVEC LES GESTES BARRIÈRES  



 
 

 Gestes barrières obligent, nos mains sont invitées à 

la retenue. Nous apprenons à garder nos distances 

avec celui qui n’est pas nous-mêmes. (a écrit 

Jaques Tassin)   

 Notre peau nous offre le monde; nous offre les 

autres. La crise sanitaire a généré une atomisation 

à l’égard de toute peau qui n’est pas la nôtre. Notre 

solidarité physique est en mal.   

 Ce détachement en cours aura sans doute des 

effets secondaires! Saurions-nous désapprendre à 

nous méfier de la peau d’autrui? 

 



 

 

 Merci aux écrans qui nous ont occupés 

pendant  le confinement ! 

 Pour maintenir nos enfants, communiquer, 

s’informer, se divertir, tuer notre temps, 

parfois éviter de conflits conjugaux  nous 

avons renforcé notre présence devant les 

écrans: zapper, surfer, chatter, scotcher,  

liker … 

 Derrière le plaisir qu’ils nous offrent  et 

l’argent qu’ils génèrent à ceux qui les 

commercialisent, les écrans ont aussi leurs 

maladies!!! 



 
 



 

 
• Avec le « dé confinement » repartons du 

chômage  

• Le confinement a inhibé, sinon détruit ou 

arrêter les structures sociales de survie 

inventées au file des temps par les pauvres 

et gagnes petits 

• Maintenant que nous sommes de confinés. 

Que la vie revient à la normal nous devons 

refaire la vie autrement que d’habitude. 

Tout déconstruire pour nous adapter 

désormais aux gestes barrières dans nos 

dynamiques socio-économiques (en 

promiscuité)   

 



 

  Nous sommes frappés, certains de nos 

proches  sont morts. Mais au-delà des 

pronostics, nous avons survécu.  

 L’Afrique [maillon faible du monde] a 

collectivement fait preuve d’intelligence des 

situations. 

 Toutefois, nous gardons des poids 

psychologiques et sociaux dû à l’avènement 

du COVID 19 qui pèseront à jamais sur et 

en nous 

 Appelons opérateurs politiques,  

économiques  et culturels à s’investir 

davantage pour nous y sortir  

 



 
EN GUISE DE CONCLUSION  

Méditons sur ces phrases tirées du journal Charlie Hebdo du 25 juin  

 
• Le confinement aura démontré trois choses. 

– Un: notre économie s’effondre dès qu’elle cesse 

de vendre des trucs inutiles à des gens 

surendettés  

– Deux : il est parfaitement possible de réduire 

fortement la pollution  

– Trois: les personnes les moins bien payées du 

pays sont les plus essentielles à son 

fonctionnement   
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